
Questionnaire pour réfléchir et avancer ensemble 

 

1. Dans les textes lus quels sont mes interrogations, mes découvertes, mes 

incompréhensions ? Quelles sont les initiatives qu’ils m’inspirent ?  

2. Une communauté, une paroisse est comme un corps humain qui a besoin 

de cinq vitamines pour être en bonne santé. S’il manque une seule 

vitamine, le corps est malade. Les cinq vitamines pour une paroisse en 

bonne santé sont ces cinq essentiels : Vitamine A : Adoration et prière (je 

fais l’expérience de l’intimité avec le Christ et son Eglise par l’adoration, la 

prière, la louange, la méditation de la Parole de Dieu et les belles liturgies). 

Vitamine B : Bonne entente, belle fraternité (L’amour du prochain, 

l’accueil et le soutien mutuels dans des petits groupes d’Eglise à taille 

familiale. Cette fraternité favorise l’insertion dans la communauté). 

Vitamine C : Catéchèse, la formation (Grandir, développer son intelligence 

de la foi, discerner et cultiver ses talents et charismes). Vitamine D : 

Dévouement, le service, s’engager dans la communauté pour en servir la 

vitalité et la fécondité. Discerner les charismes, favoriser la prise de 

responsabilité du plus grand nombre, appeler à s’engager. La communauté 

s’organise pour accomplir efficacement sa mission interne et externe. La 

compassion et la charité envers les plus pauvres). Vitamine E : 

Evangélisation, la mission (Annoncer Jésus-Christ mort et ressuscité pour 

nous (le kérygme) à ceux qui ne le connaissent pas. Faire découvrir l’amour 

de Jésus).  

- Quelle est la "vitamine" que j’aime développer naturellement ? Quelle 

est la "vitamine" que j’ai tendance à oublier ? Dans ma vie personnelle, 

familiale, professionnelle et dans mon engagement dans mon relais et 

dans la paroisse, comment puis-je davantage vivre de ces cinq 

"vitamines" ?  

3. « L’Eglise cesserait d’exister si elle n’était pas missionnaire » comment 

aider les chrétiens, qui prennent au sérieux leur baptême, à être 

davantage des membres actif dans la communauté chrétienne ? Quelles 

sont les initiatives possibles ?  

4. Les demandes d’aides et de services dans la paroisse retombent  toujours 

sur les mêmes. Comment appeler et inviter de nouvelles personnes pour 

aider ou seconder ceux qui sont déjà actif sur le relais ou la paroisse ?  

5. La feuille mensuelle de la paroisse, le journal trimestriel, la newsletter,… 

sont les moyens de communication de la paroisse. Comment et Qui 

pourrions-nous solliciter pour diffuser plus largement ces informations. 

6. L’Eglise n’est pas une ONG, Un service public comme la Poste ou un 

prestataire de service comme un traiteur, et pourtant beaucoup de 

personnes viennent pour un baptême, un mariage, des funérailles, … et 

ensuite on ne les revoie plus jusqu’à la demande suivante. Quelles 

initiatives prendre pour les aider à se sentir dans l’Eglise comme dans une 

famille où il est bon d’y rester et de cheminer ensemble ? Quelles 

initiatives pour aller à la rencontre de ceux qui ne demandent rien à 

l’Eglise ?  

7. Comment passer d’une Eglise qui accueille en répondant uniquement à des 

demandes, à une Eglise qui sort et qui fait des propositions également à 

ceux qui ne demandent rien à l’Eglise ?  

8. Quelles sont les lieux de convivialité et de fraternité en dehors de la messe 

du dimanche que nous pouvons mettre ne place ?  

9. Dans chaque relais, il y a un certain nombre de personnes proches ou 

éloignées de l’Eglise qui donnent de leur temps pour la paroisse (du 

fleurissement des églises à l’accueil des familles en deuil). Une rencontre 

annuelle par relais avec ces personnes autour d’une fouace et d’un verre 

d’amitié, pour marquer notre reconnaissance et valoriser la fraternité 

entre nous.  

 

Pour aller plus loin n’hésitez pas à lire ou à relire les actes du synode promulgués 

par notre évêque en 2017. Nous avons une vingtaine d’exemplaires à la maison 

paroissiale à Marcillac. 
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